
  

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 

 
Présentation du corpus 

 
 

 
Le projet de numérisation et de valorisation des collections anciennes, présenté par la Bibliothèque Universitaire 
de Sciences et Techniques de Nancy, et porté par l’Université de Lorraine, concerne un programme de 
numérisation d’ouvrages patrimoniaux en sciences.  
 
Ce projet, piloté par la Direction de la Documentation et de l’Edition de l’Université de Lorraine, présente un 
ensemble d’ouvrages anciens datant des XVIIème et XVIIIème siècles.  
 
L’Université de Lorraine prend pleinement part à un vaste projet national de constitution d’une bibliothèque 
numérique patrimoniale et encyclopédique. 
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Lotharingie, 117

grofTeur d'une noix. Le fang en poudre
eft alexipharmaque à la dofe d'un ou de
deux gros. La fiente eft incifive, péné
trante , atténuante, diurétique & hyfté-
rique. La dofe en poudre eft un gros.
La premiere peau des pieds eft aftrin-
gente en poudre à la dofe d'un demi-gros.
Extérieurement la graiffe eft émoi-
îiente, incifive & réfolutive. On em
ploie la fiente diftillée dans l'eau ophtal
mique de l'Empereur Maximilien.
I 304. o. 2.57. Anfer fylvefiris. Brif.
T. VI. p. 2.68. fp. z. Anfer férus. Linn.
fyfi. nat. ed.it. x. gen. 6*. fp. 7. v. 1.
L'Oie fauvage.
^ 30 nj. 2.58. Cygnus. Brif. T. Vf*
p. 288. fp. 11. Anas manfuetus. Linn.
Jyfi. nat. edit. x.gen. 61. fp. 1. z. Le Cy
gne. Il y en avoit dans le canal de Luné-
ville du vivant du Roi de Pologne. On
en voit encore à Frifcati auprès de
Metz.

| 306. 126. z59» Bernicla minor. Brif.
ST. VI. p. 3oz. Jp. 15. La petite Berna-
che. Cet oifeau, qui n'eft pas commun 9
paroît quelquefois fur nos grands étangs.

;|On en a tué une en 1766. àCuftine.
| Les Oifeaux du fécond genre ont le
bec plus large qu'épais.

I 307. 12.7. 260. Anas domefiica. Brif
MT. VI. p. 308. fp. 1, Linn. fyfi. nat.
Bfdit. x. gen. 61. fp. 34. Le Canard do-
Kwfliqiç,
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308. o. 161. Anas fera. Brif. T. VI;
p. 318. fp. 4. Anas bofchas. Linn.fyfi,
nat. edit. x.gen. 61. fp. 34. Canard fau>
vage. Son foie eft défobftruant, hépati
que. Son fang eft alexitere , depuis lî
dofe d'un gros jufqu'à deux. Extérieure
ment lagtaifle eft anodine, émolliente,
réfolutive.

309. o. 261. Bofchas major. Brif.
X VI. p. 316. Le grand Canard fauvage.

310. o. 263. Bofchas major nœvia,
Brif. T. VI. p. 32.7. Le grand Canard
fauvage tacheté.

311. o. 164. Penelope. Brif. T. VI,
p. 384. fp. 19. Anas ferina. Linn. fyfi,
nat. edit. x. gen. 61. fp. 27. Le Millouin,
Canard de Hongrie.

312. o. 265. Clangula. Brif. T. VI,
p. 416. fp. 24. Anas clangula.JL.inn. fyfi.
nat. edit. x. gen. 61. fp. 20. Le Garrot,
Canard de Hongrie.

313. o. 266. Anas faftularis. Brif,
T. VI. p. 391. fp. 24. Anas penelopt,
Linn. fyfi. nat. edit. x. gen. 61. fp. 24. Le
Canard-Siffleur.

314. o. 267. Anas Clypeata. Brif,
T. VI. p. 330. fp. 6. Linn. fyfi. nat,
edit. x.gen. 61. fp. 16. Le Souchet.

315. o. 268. Anas longicauda. Brif
T. VI. p. 369. fp. 16. Anas acuta. Linn.
fyfi. nat. edit. x. gen. 61. fp. 25. Le Ca
nard à longue queue.

316,128. 269. Glaucium. Brif» T* VL
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p. 466. fp. 2j. Anas glaucium. Linn. fyft»
nat. (dit. x.gen. 61. fp. 22. Le Morillon»
S 317. o. 270. Glaucium minimum. Brif»
7". yi.p.^U'fp' 26. Anasfuligula. Linn»
fyft. nat. edit. x. gen. 61. jp. 39* Le Petiç
Morillon.

0 318.129.2.71 .Querquedula. Brif. T. VI»
p.^z-j.Jp. ji.Anas querquedula. Linn. fyft»
nat. edit. x.gen. 61. fp. 28. La Sarcelle®
1 319. o. 272. Querquedula minor. Brif»
T. FI. p. 436.fp. 32. Jwtfj crecd. Linn»
fyft. nat. edit. x.gen. 61. fp. 29. La petite
Sarcelle.

I 320. o. 173. Querquedula aftiva. Brif»
T. VI. p. 445 .fp- 3 3» circia. Linn»
fyft. nat. edit. x.gen. 61. fp. 32. La Sar-»
celle d'été.
;fi Les Canards de l'efpece fuivante ont
un tubercule charnu à l'origine du bec
fupérieur.
I 321.0. 274. Anas nigra. Brijf. T. VI»
p. 28. Linn. fyft. nat. edit,, x.gen. 61.
Jp. 6. La Macreufe à tubercule rouge;
oifeau rare qu'on a tué fur la riviere

e Nied.

312. o. 27f. Anas nigra major. BriJJl
T. VI. p. 413.fp. 29. Anas fufca. Linn.
ryft. nat. edit. x. gen. 61. fp. j. La
grande Macreufe à tubercule noir,

m
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ORDRE XXII.

LEs Oifeaux de cet Ordre ont le becdroit 8c prefque cylindrique ; qua
tre doigts joints enfemble par des mem-
branes entieres; les jambes avancées
vers le milieu du corps, &hors de l'ab
domen plus courtes que le corps,
l'ongle de celui du milieu des trois anté
rieurs dentelé intérieurement comme
une fcie. Nous n'avons de cet Ordre
que la plus petite efpece, laquelle fe
voit quelquefois fur l'étang deLindre,
li 1 on en croit les Chaffeurs de Tarquin»
polis.

32.3. 130. 276. Phalacrocorax minow
BriJJ. T. yi. p. 516.fp. 1. Le petit Cor
moran.

a——>

ORDRE XXIII.

LEs Oifeaux de cet Ordre ont le bectrès-long, menu , comprimé hori-
20ntalement, courbé en arc en haut &
fans dentelure. Ils ont quatre doigts,
les trois antérieurs font joints enfem
ble par des membranes entieres , le pof-
te'rieur féparé. Ils ont les jambes avan«
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tées vers le milieu du corps, & tiors de
l'abdomen plus longues que le corps.
Ce n'eft que très-rarement qu'il en pa-
ffoît dans ces contrées.

M 3 M» IîI« z77- Avocetta. BriJJ*. T. VI.
Linn. fyfl. nat. edit. x. gen. 80. fp. 1.
L'Avocette.

CLASSE TROISIEME.

Des Amphibies, Reptiles €r Serpens.

LEs Amphibies font des animaux quihabitent tantôt fur la terre , tantôt
dans l'eau. Les Reptiles n'ont point de
pieds & rampent fur la fuxface de la
terre. Les Serpens font de vrais R eptiles.
P 3M* I3i« ï. Anguis fragilis. Linn.
Jyft. nat. zi9. Serpent. On lui attribue
Jes mêmes vertus qu'à la vipere.

316. o. 2. Coluber vipera. Linn. fyflm
nat. 216. La Vipere. On en trouve aux
environs d'Ars , de Gorze & de Ghâté";
Chaumont en Baffigny en fournit aufli

Kjbeaucoup. On attribue à la vipere une
!,Vertu cordiale , diaphorétique , alexi-
Sere : la dofe en poudre eit depuis
Sïouze grains jufqu'à deux fcrupules ; on
«emploie auflfi en bouillons. Le cœur &
Je foie pulvérifés de la vipere fe don-



U2'ÂlDîlOVAîifî3U§

nent depuis huit grains jufqu'à un fcrtf*'
pule. Extérieurement la graifle des in*
teftins & l'huile font déterfives, oph
talmiques.

327« 13 }• 3» Lacerta palufiris > Lacem
caudâ ancipiti mediocri, pedibus muticis,

> paîmis tetradaftylis* Lintii fyfit
nat. edit. x. p. 201, Salamandra aquaticak
Raii quadr. 273. Salamandre aquatique,
On en trouve dans les eaux dormantes &
croupiffantes de la Lorraine. On fe fert
extérieurement de la cendre de cet ani
mal» elle eft déterfîve.

328.^0. 4. Lacerta caudâ verticillatî
longiufcula fquamis acûtis , collari fubtn
fquamis conftrutto. Linn.fyft. nat. edit. x,
p. 203. Lacertus vulgaris ventre nigro ma-
culato. Raii quadr. 264. Lézard commun
a ventre maculé.

329. o. $. Lacertui viridis* Raii

?uadr. 264. Lézard verd. Variété deefpece précédente. Ces lézards habi
tent les mafures f les buiffbns f les brouf-
failles & les bruyeres. Le fieur Becœurj
Apothicaire & Naturalifte à Metz, en a
découvert une efpece qui eft vivipare.

330. o. 6. Lacerta caudâ tereti breviy
digitis muticis y corpove povofo nudo%
JLinn. fyfi. nat. edit. x. p. 204. Salaman
dra tcrrejtris. Raii quadr, 173. Sala
mandre.

3 31» °« 7» Lacerta caudâ tereti medio-
«ri, palmis teiradaffyljs} pedibus muti-t
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étî. Linn. fyfi. nat. edit. m. p. 206. La-
eerta vulgaris. Raii quadr. 2.64. Lézard
vulgaire; il habite en Lorraine. Les dif
férentes efpeces de lézards ont toutes
les mêmes vertu;; on préféré cependant
le lézard verd. Les lézards font forti-
iîans, réfolutifs ; on s'en fert fort peu
Intérieurement. Leur huile eft déterfive

& réfoîutive ; leur fiente eft ophtalmi
que. Le lézard verd entre dans l'huile
de lézards de la Pharmacopée de Paris.
Avec ce lézard on compofe à Nancy un
baume fouverain contre toute forte de

ruptures. On le trouve chez le fieur
Willemet, Doyen des Apothicaires de
ladite ville.

332. 134. 8. Rana corpore ventricofo 9
verrucofo, lurido fufcoque. Linn. fyfi„
nat. edit. x. p. 2.10. Bufo feu Rubeta.
Raii quadr. i$i. Crapaud. On en trouve
dans les marais & endroits humides. La
poudre & les cendres de crapauds font:
diurétiques, fudorifiques : la dofe eft
depuis douze grains jufqu'à un demi-
grôs. Extérieurement l'huile , c'eft-à-
dire , l'infufion de crapauds dans l'huile
de lin , eft anodine, déterfive.

î3î» IJ5« 9» Rana dorfo planîufculo
fubangulato.« Linn. fyfi. nat. edit. x.
p.'iiz. Rana aquatica. Raii quadr. 247,
Grenouille. Cet animal eft fort commun
®n Lorraine.

334.0. io. Rana dffrfo angulato9 tranf-
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uerfo gibbo, abdominefafciâ replicatâ in*
guinali intercepta. Linn. fyfl. nat. p. 2.13,
Rana gibbofa. 4. j. Gefn. pifc. 809. Ef«
pece de grenouilles qui vit communé
ment hors de l'eau ; dans les nuits fraî-
ches ; elle retourne dans la fange du
fond des eaux dormantes*

3H- °« Rana corpore angulato,
àorfo tranfverfè gibbo, abdomine margi-
ttato. Linn. fyfl. nat. edit. x.p. ziz. Rana
viridis aquatica. Roef. ran. çi. T. X1IL
Grenouille verde. Elle fe plaît dans les
fontaines.

3 36. o. il. Rana corpore levi, fubtui
punctis contiguis tuberculato, pedibm
pJrs y ungtiibus orbiculato dilatatis,
Linn. fyfl. nat. edit. x. 213. Rana arbo-
rea. La Grenouille d'arbre, ou la Raine,
Grenouille S. Martin* Elle habite fous
les feuilles des arbres, où elle fe cache
pour attraper les mouches. Les gre
nouilles font humedântes, incraflantes,
bechiqnes; on en fait des bouillons. Le
foie^ eft céphalique : on le prend en
poudre. Extérieurement le frai de grc-

ouilles eft déterlîf, un peu répercufiifj
1 huile eft anodine, adouciftante; Je
ne! eft ophtalmique. Le fang de la
grenouille S. Martin eft vulnéraire dans
les plaies récentes; fa cendre arrête le
fang.

CLASSÉ
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CLASSE QUATRIEME,

Des Poijfons.

LEs Poiffonsfont des animaux la plupart couverts d'écaillés ëc armés dë
nageoires, qui habitent les eaux & quî
périflent prefqu'aufli-tôt qu'ils en font
fortis & qu'ils refpirent je grand air.

357. 136. 1. Alburnus. Ablette. Poif-
fon blanc, commun dans la Mofelle ,
avec l'écaillé duquel on contrefait les
perles;

338. 137; i. Anguilla^Anguille; Ori
en trouve dans les ruifleaux, principale
ment dans la Seille. Le foie & le fiel

d'anguille , mêlés enfemble & réduits en
oudre > font diurétiques, hyfiéiiques,
ainfi que la peau : la dofe eft depuis un
fcrupule jufqu'à deux. Extérieurement la
peau eft aftringente ; la graille eft émoi-
îiente , adouciflante, réfolutive, bonne
éontre la furdité.

339.138. 3. Clupea lateribus nigiro ma-
~%nlatis, rojho bifido. Linn. Jyfi. nat. 318;;

lofa. Alofe ; Poiflori de mer qui re~'
onte dans la Mofelle. On en voit beau-

up dans la petite rivière d'Orne. Là
udre de l'os pierreux qu'on trouve

l


